
Le Kremlin-Bicêtre  
en commun
Corinne Courdy, une 

vie au service des autres
C'est avec émotion que nous nous exprimons, avec l’ensemble des 
élus du groupe du maire, pour rendre hommage à notre collègue, 
Corinne Courdy. Sa disparition tragique en ce mois de juillet a laissé 
un vide immense dans le cœur de celles et ceux qui ont eu la chance 
de la connaître.
Depuis 2020, Corinne, en tant que conseillère municipale délé-
guée, s'est consacrée avec une passion sans faille à notre ville et 
à ses habitants. Toujours animée par un sens aigu de la solidarité, 
elle n'a cessé de défendre les plus fragiles, œuvrant avec discrétion, 
bienveillance et un dévouement exemplaire.
 Parmi ses nombreuses actions, son implication majeure dans l'ou-
verture prochaine du Libre-Service Solidaire, en partenariat avec le 
Secours Populaire, témoigne de son engagement profond envers 
les valeurs de solidarité et d'entraide. Ce projet, qui verra le jour à la 
fin du mois de septembre, est l'un des nombreux héritages qu'elle 
laisse à notre ville, et il continuera à porter la marque de son enga-
gement pour une société plus juste.
 Aujourd'hui, alors que nous lui disons adieu, nous nous souvenons 
de Corinne comme d'une élue dévouée et d’une camarade inesti-
mable. Sa mémoire restera à jamais gravée en nous, et son atta-
chement pour la ville du Kremlin-Bicêtre et les Kremlinois conti-
nuera d’inspirer nos réflexions et nos actions au service de notre 
ville.

Corinne Bocabeille, Christine Museux  
et les élus du groupe Le Kremlin-Bicêtre en Commun

Groupe Écologiste et Citoyen 
du Kremlin-Bicêtre

Génération écologique et 
sociale
Une rentrée sous 

tension
Cela fait 3 mois qu’Emmanuel Macron a proclamé la dissolution au 
nom d’une volonté de clarification. L’urgence de la dissolution a fait 
place à la trêve olympique. Le Président a voulu jouer le pourris-
sement de la situation, son plan ayant échoué, les masques sont 
tombés. La trêve olympique se solde par un déni démocratique. Les 
conséquences sont désastreuses. 
 Le gouvernement démissionnaire, loin d’expédier les affaires cou-
rantes, continue de mener sa politique d’austérité et de dégrada-
tion du service public. En première ligne de cette politique de casse 
se trouve l’éducation.  Les réformes du choc des savoirs ou de la 
terminale pro, pourtant largement contestées, seront bien appli-
quées. Le recours massif aux agents contractuels à la formation 
insuffisante se poursuit. Enseignants et élèves se retrouvent ainsi 
en difficultés et les démissions sont légion. Les moyens ne sont pas 
au rendez-vous et de nombreuses classes souffriront, cette année 
encore, du manque de professeurs. 
Au Kremlin-Bicêtre, nous poursuivons la résistance contre cette 
dégradation voulue par le gouvernement. Cette rentrée verra se 
poursuivre la mise en œuvre d’un projet éducatif territorial ambi-
tieux : clubs coup de pouce, aide aux devoirs, musée numérique 
dans les écoles élémentaires, colos apprenantes, kit de rentrée… 
Nous restons pleinement mobilisés pour accompagner aux mieux 
les élèves de notre ville malgré un contexte très difficile.

Génération écologie et sociale

Pour une ville qui 
nous rassemble

À l’heure de la rentrée des classes, les familles se préoccupent 
d’équiper les enfants, de les inscrire aux activités, de planifier le 
rythme familial, et d’assurer une certaine sécurité budgétaire. Les 
étudiants s’apprêtent à jongler entre leurs études et le job qui leur 
permettra de les financer. Pour tous, les équilibres sont précaires, 
et nombreux sont ceux qui renoncent aux loisirs, au suivi médical ou 
à une alimentation de qualité. 

La parenthèse des Jeux Olympiques et Paralympiques ne suffit pas 
à gommer les inégalités, et nous n’oublions pas ce que les urnes ont 
laissé entendre de colère, de désarroi et de clivages. Si une partici-
pation massive et les désistements républicains ont pu empêcher la 
victoire du RN, la situation politique demeure confuse. Le président 
Macron joue la montre et tarde à nommer un gouvernement, espé-
rant poursuivre ses politiques comme si le NFP n’était pas sorti en 
tête de la consultation électorale. Face à ce déni de démocratie et 
aux menaces d’austérité budgétaire, un mouvement social d’am-
pleur pourrait alors faire entendre les revendications des Français 
floués de leur vote.

Il nous faudra beaucoup d’intelligence collective pour affronter la 
période qui s’ouvre, et nous comptons sur les moments de convi-
vialité pour créer du lien : nous irons à votre rencontre lors du Fo-
rum des Associations dans notre ville, et vous invitons à venir nom-
breux à la Fête de l’Humanité du 13 au 15 septembre.

« Pour une ville qui nous rassemble », élus PCF et TC

Ensemble changeons le KB
Ils démolissent les 
quartiers pavillon-

naires
Le cartel PS-PCF-MRC intensifie l’urbanisation de notre ville et me-
nace notre patrimoine et notre cadre de vie.
Après la démolition des résidences majestueuses de l’avenue de Fon-
tainebleau, le maire a maintenant donné son feu vert pour la destruc-
tion d’une maison au 8, rue de la Convention, afin d’y ériger un im-
meuble de 19 logements. Il a également autorisé la démolition d’une
centaine de pavillons dans le haut de la ville, pour y construire des 
immeubles de 15 étages et plus de 1 000 logements, sans prévoir de 
crèche ni d’espace vert.
Sans aménité, il exproprie les propriétaires des pavillons du quartier 
Schumann malgré leur vive opposition. Il fait table rase des histoires de 
vie, des familles qui y vivent depuis plusieurs décennies, qui y ont élevé 
leurs enfants et ont tous leurs souvenirs. C’est scandaleux et inhumain!
Nous condamnons résolument cette politique qui déracine des fa-
milles, détruit le caractère résidentiel de notre ville et privilégie le bé-
ton au détriment du verdissement. Nous contestons le remplacement 
des pavillons par des logements collectifs qui intensifie la densité de 
notre ville, la plus dense du département et la plus pauvre en espaces 
verts.
En favorisant le béton, la municipalité abandonne une approche du-
rable et respectueuse de l’environnement. Il est urgent de préserver 
espaces verts et biodiversité pour une ville respectueuse de la nature.

L.Zinciroglu-N.Chiboub-JP.Ruggieri-L.Couto-L.El Krete

Les tribunes publiées 
par les groupes 

politiques du Conseil 
municipal engagent la 

seule responsabilité de 
leurs auteurs.

Élus socialistes
Hommage à Corinne
C’est avec une immense douleur que notre famille 

politique et particulièrement ses camarades de la section Eu-
gène-Thomas du Kremlin-Bicêtre ont appris le décès de Corinne 
Courdy, le 23 juillet dernier. Corinne a été de tous nos combats, sur 
le terrain, quand il fallait convaincre les gens qu’une vie plus juste 
et solidaire était possible et nécessaire. Corinne incarnait ces luttes 
pour la justice sociale, contre les inégalités et le droit à chacun de 
vivre sa dignité et ses différences. Elle était une grande humaniste, 
espiègle, voyageuse, écorchée vive, engagée et fidèle à ses convic-
tions. Car rien ne l’exaspérait plus que l’injustice, l’arrogance des 
puissants et le manque de considération pour l’individu et tous ses 
sœurs et frères humains, d’où qu’ils viennent, quoi qu’ils croient, du 
moment qu’ils respectent les autres. En 2020, Corinne avait décidé 
de poursuivre ces luttes, après une campagne municipale âpre, au 
sein de notre conseil municipal du Kremlin-Bicêtre. Pendant 4 ans, 
elle a été concrètement la porte-parole des plus démunis en tant 
que conseillère municipale déléguée à l’ESS. Nous, élus socialistes, 
collaborateurs et militants, voulions rendre un dernier hommage 
dans ces colonnes à celle qui a consacré son énergie et la puissance 
de ses convictions à ces causes généreuses. Tous ses camarades 
socialistes garderont ce souvenir d’une amie fidèle dont nous nous 
engageons à poursuivre les combats pour la ville.

Les élus du groupe PS

Kremlin-Bicêtre en avant, 
radical et écologiste
Au service de la com-

mune
Au moment où cette tribune est rédigée (25/08), la crise politique 
créée par l’incompréhensible dissolution de l’Assemblée nationale 
n’est toujours pas résolue, faute d’une majorité même relative.
Si nous en sommes là, c’est d’une part parce qu’aucune des grandes 
forces politiques n’a fait au premier tour un score suffisant pour 
enclencher une dynamique d’adhésion majoritaire au second. Et 
d’autre part, parce que le sauve-qui-peut des opposants au Ras-
semblement national, à nouveau réunis dans une opération réussie 
de barrage, était dépourvu de tout projet de gouvernement.
Depuis, chacun campe sur ses positions, l’ensemble des aspirants 
au pouvoir donnant le triste spectacle d’une impuissance d’autant 
plus néfaste que notre pays est dans une situation financière et 
économique fort préoccupante.
Ainsi, les partis traditionnels montrent leurs limites et dévoilent 
leur vraie nature : des machines à occuper le pouvoir se désinté-
ressant du peuple. Les Français le savent, comme l’indiquent les 
sondages année après année.
Cellule de base de la démocratie, outil du service public de proximi-
té, la commune reste le ieu où femmes et hommes de bonne volon-
té, dès lors qu’ils sont animés par des valeurs communes, peuvent 
agir collectivement en dehors des cadres partisans traditionnels et
surtout dépassés, en faveur de leurs concitoyens.
Telle est la conviction qui nous anime et nous portera jusqu’aux 
prochaines échéances électorales.

Jean-François Banbuck

La tribune du  
« Groupe écologiste et citoyen du Kremlin-Bicêtre »  

ne nous est pas parvenue.
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